
226 I.E PETIT MESSAGER

Ce besoin de glorifier Dieu, comment le satisfaire par 
nous-mêmes ? Nous ne sommes rien, nous n’avons rien. 
Nous n’avons en propre que ce qui est le plus opposé à 
la gloire de Dieu : le péché. Nous sommes incapables de 
balbutier le premier mot de la gloire divine. Nous 
n’avons que le silence pour redire cette gloire.

Mais le silence, le dernier des hommages, celui de l’im­
puissance de la créature, sera-1 il notre unique moyen, 
notre dernière ressource pou: honorer et glorifier notre 
Dieu ?

Tournons avec allégresse nos regards confiants “ vers 
la montagne d’où nous vient le secours, vers l'Autel eu­
charistique, annoncé en ces termes par le prophète : 
“ Mon nom est grand parmi les nations ; .voici qu’on 
offre en mon nom, en tous lieux, une oblation pure.” Là 
nous avons un trésor, où nous pouvons puiser, librement 
et toujours, la gloire infinie que nous avons le désir 
d’offrir à l’adorable Majesté de Dieu. Là nous pouvons 
nous approprier une voix divine, capable d’une louange 
pleine, parfaite, infinie ; voix de sang, mais de sang 
divin parlant plus liau1 que le sung d’Abel, chantant les 
louanges de la gloire di Dieu plus dignement que ne le 
peut le ciel tout entiei avec ses innombrables chœurs 
d’Anges et d’élus : la voix du sacrifice de Jésus-Christ.

Le saint-sacrifice de la messe, oui, voilà notre grand et 
unique moyen de rendre dignement à Dieu notre devoir 
d’honneur et de gloire.

En effet, qu’est-ce que la sainte messe aux yeux du 
Père céleste, sinon un ineffable concert de louanges, où 
sont glorifiés et exaltés, à la face du ciel et de la terre, 
tous ses attributs et toutes ses perfections, et surtout sa 
grandeur, son amour, sa bonté et sa miséricorde ? L’ané­
antissement de son divin Fils, *‘ splendeur de sa gloire,” 
sous les saintes espèces, à la consécration, est le chant de 
sa grandeur, celui de l’adoration parfaite; comme la com­
munion, consommation du sacrifice, où il nous demie à 
nous misérables pécheurs ce Fils de ses complaisances 
infinies, est l’hymne magnifique de sa bonté, de son 
amour et ses miséricordes éternelles.


